
Subvenir aux 
besoins essentiels 
Tout ce qui garantit une
bonne qualité de vie :  

accès à l’alimentation 
droit au logement 
droit à la santé
droit à l’éducation
droit au bien-être



Ce que l’on
déconstruit :
L’accumulation de capital est
nécessaire pour subvenir aux
besoins essentiels.

Nous assumons des responsabilités
communes et partagées face aux
conditions de vie et de bien-être de
l’ensemble du vivant, et chacun-e peut
dégager du temps pour d’autres choses
que le travail rémunéré.

Ce à quoi 
on aspire :



Le lien social, c’est ce qui unit
les individus dans un groupe et
dans la société. 
Une communauté se crée et se
vit dans les interactions
quotidiennes d’un ensemble de
personnes partageant quelque
chose en commun (un milieu de
vie, un intérêt, une culture...). 

Liens sociaux 
et communauté



Ce que l’on
déconstruit :
La peur de l’autre, de celui ou celle
que nous ne connaissons pas, reste
fréquente et se manifeste par une
marginalisation de certaines
personnes qui peuvent se trouver
exclues de nos communautés.

L’ouverture aux autres, le partage
et les échanges sont constitutifs
de ces liens sociaux.

Ce à quoi 
on aspire :



Apprendre ensemble est
une façon de valoriser les
savoirs et de produire une
connaissance qui permet
de relier les humain-es à
leur environnement.

Apprentissage
et partage de
connaissances



Ce que l’on
déconstruit :
Le savoir est vu comme un capital
à marchandiser.

Toutes les formes de savoirs issus
des différentes cultures,
expériences et domaines sont
valorisées.

Ce à quoi 
on aspire :



Interdépendance entre les
êtres humains
Soin que l’on se porte les
un-es aux autres
Actions dans un esprit
d’entraide et de
collaboration 
Se soutenir mutuellement

Solidarité



Ce que l’on
déconstruit :
Notre quotidien est absorbé par la
poursuite d’accomplissements
individuels et nos réussites
individuelles sont valorisées
par l’accumulation financière.

Le soin aux autres, et en
particulier aux plus vulnérables,
est au cœur de notre mode de vie.

Ce à quoi 
on aspire :



Travailler et vivre ensemble,
dans un esprit de 
collaboration, de
complémentarité et
d’interdépendance.
Poursuivre des objectifs
communs pour améliorer la
qualité de vie de tous et toutes.

Collaboration et
coopération 



Ce que l’on
déconstruit :
La concurrence et la compétition
sont les maîtres mots dans le
milieu du travail.

La collaboration et la coopération
se retrouvent au cœur de nos
milieux de vie : chaque personne y
contribue à sa mesure et
a un pouvoir pour faire changer
les choses.

Ce à quoi 
on aspire :



Le territoire est un espace
qui crée chez l’humain-e un
sentiment d’appartenance
et qui est façonné par ses
actions.

Territoire



Ce que l’on
déconstruit :
La déconnexion avec notre
territoire se reflète dans nos
façons de consommer.

Nous consommons ce que nous
produisons et nous nous
reconnectons avec le local grâce
aux circuits courts.

Ce à quoi 
on aspire :



Nous rejetons la
surconsommation et
l’accumulation et prenons
en compte les limites de
disponibilité des
ressources.

Société post-
croissance



Ce que l’on
déconstruit :
Les prix sont bas uniquement parce
que nous ne prenons pas en compte
les effets négatifs de la production
de marchandises à bas coûts.

Nous ne poursuivons plus un idéal
de propriété privée exclusive et
cherchons à favoriser la mise en
commun des biens et des services.

Ce à quoi 
on aspire :



La communauté s’auto-
organise et prend en charge
une ressource (naturelle,
matérielle ou immatérielle)
pour en assurer l’accès,
l’usage et la pérennité dans le
souci du « bien vivre »
ensemble et du bien vivre des
générations à venir.

Communs



Ce que l’on
déconstruit :
L’idéologie dominante valorise la
propriété privée comme étant le
meilleur moyen de gérer les
ressources.

La propriété collective devient la
norme.

Ce à quoi 
on aspire :



S’organiser collectivement
nous permet d’atteindre 
des objectifs communs.

Action collective



Ce que l’on
déconstruit :
Le discours dominant suggère que
les gestes individuels sont
suffisants, mais des solutions
collectives seraient plus porteuses.

L’humain et la planète sont au
cœur des décisions.

Ce à quoi 
on aspire :



Il y a des enjeux
d’épanouissement et de
justice sociale qui touchent
notre rapport au temps, au
travail et à nos rythmes
différents. Nous trouvons un
équilibre entre le travail et la
vie personnelle.

Ré-organisation
du travail 



Ce que l’on
déconstruit :
Nous vivons dans un monde qui
valorise l’hyperactivité
professionnelle.

Chacun-e dispose du temps et des
ressources pour s’organiser au
plus proche de son rythme et
trouve un équilibre entre le travail
et la vie personnelle.

Ce à quoi 
on aspire :



Exercer son rôle
politique au quotidien,
en participant à la vie
de la cité (réflexions,
actions et choix
collectifs).

Action politique
citoyenne



Ce que l’on
déconstruit :
Les décisions prises par nos
représentant-es ne sont pas
toujours à l’image de l’intérêt
général.

Les citoyen-nes sont impliqué-es
dans les décisions collectives et
discutent d’enjeux de société.

Ce à quoi 
on aspire :



Remettre en question les
rapports de domination et
donner à chacun-e la
possibilité de vivre et d’être
accepté-e pour ce qu’il ou
elle est, dans l’acceptation et
la reconnaissance des
différences.

Décolonisation et
inclusion 



Ce que l’on
déconstruit :
La société actuelle est productrice de
discriminations systémiques. Nos
biais conscients et inconscients
continuent d’organiser le monde
autour de l’exploitation des personnes
marginalisées ou racialisées pour les
tâches ingrates. 

Nous vivons dans une société
qui privilégie le partage, l’ouverture
et l’abolition de mécanismes de
discrimination.

Ce à quoi 
on aspire :



Le réchauffement planétaire
est un problème majeur
appelant une mobilisation
immédiate.

Urgence climatique



Ce que l’on
déconstruit :

Ce à quoi 
on aspire :



Repenser notre rapport
utilitaire à la nature
Sensibilité au monde naturel
Interdépendance

Rapport à la
nature



Ce que l’on
déconstruit :

Ce à quoi 
on aspire :



C’est la capacité d’un
écosystème à se rétablir après
une perturbation extérieure
(incendie, tempête,
défrichement, etc.)

Résilience des
écosystèmes



Ce que l’on
déconstruit :

Ce à quoi 
on aspire :


